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NOTES
1 Papiers de famille Rigaud III, 14, Correspondance 1834

(Archives d'Etat de Geneve).
2 Village du canton de Geneve, ä proximite de la ville.
3 A. Morin, Histoire politique de la Suisse, t. II, p. 208.
4 Probablement allusion ä l'activite du comte de Rumigny, am-

bassadeur de France ä Berne, qui conseillait la politique des fre,res
Schnell. C'est du reste sur son conseil que Charles Schnell et
Frederic Tscharner cederent lorsqu'arriva la note comminatoire de
Bombelles. (Voir Dierauer, tome V, page 702.)

5 Les freres Schnell.
6 Le gouvernement vaudois. \
7 II s'agit d'inondations et d'orages particulierement violents qui

eurent lieu sur tout le pays et firent de nombreuses victimes ä l'en-
tree de l'hiver ; les pertes eprouvees furent considerables.

8 Les deputes ä la Diete, collegues de Rigaud, sont MM. Alexan-
dre-Louis Prevost et Amadee-Pierre-Jules Pictet.

SOCIETfi vaudoise
D'HISTOIRE ET D'ARCHEOLOGIE

Seance du samedi 3 fevrier 1934, ä Lausanne,

au Palais de Rumine.

Cette fois nous reintegrons le lieu habituel de nos seances,

la salle Tissot, rajeunie et pourvue d'un eclairage indirect

qui suscite des exclamations de surprise et d'admiration.
A 15 heures, M. Maxime Reymond, president, ouvre la

seance devant une cinquantaine de personnes. II rappelle le

souvenir des membres decedes depuis l'assemblee generale
de J933 i le nombre en est inusite ; ce sont :

MM. le pasteur Emile Beranger, chapelain de l'Höpital
cantonal, ä Lausanne ;

Louis Burnet, ä Geneve ;
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Dr Oswald Koller, ä Fribourg ;

Ernest Jaccaud, instituteur, a Blonay ;

Dr H. Turler, archiviste de la Confederation,

membre correspondant, a Berne ;

Auguste Vuilleumier, ancien pasteur, ä Lausanne;

Auguste Ravessbud, a Lausanne ;

le chanoine Begue, ä Aubonne ;

Henri Chastellain, sous-archiviste cantonal, a

Lausanne.

M. Chastellain a des titres particulars ä la reconnaissance

des amis* de l'histoire vaudoise. De notre pays il a

etudie les lieux et les homines, et avec predilection Romain-

mötier et Davel, comme l'a souligne M. Maxime Reymond
dans la notice -qu'il lui a consacree ici meme. L'assemblee

se leve pour honorer la memoire de ces fideles collabora-

teurs.

Un nouveau membre est admis : M. le Dr Christian
Zbinden, chimiste, ä La Tour-de-Peilz.

M. Wurgler, photographe ä Lausanne, un habitue de nos

seances d'ete, fait don ä la societe de plusieurs cliches pris
k Orbe, Bosceaz et Montcherand. II merite les remercie-

ments presideritiels, car voilä la cinquieme annee que ses

cliches egaient-les pages du registre des proces-verbaux.
La parole est ensuite donnee a Mlle Denise Werner, pour

un travail sur La Bible de Jean Servion ä la Bibliotheque
cantonale et universitäre de Lausanne. Jehan Servion etait
au XVme siecle un riche bourgeois de Geneve, dont le pere
avait ete anobli. II devint conseiller, syndic, ambassadeur

aupres de l'empereur, et fut en relations avec la cour de

Savoie. Or, on trouve un Jehan Servion mentionne dans le



— 248 —

prologue d'une Bible manuscrite en frangais, deposee a la

Bibliotheque cantonale. On s'est demande si l'on pouvait
identifier le magistrat genevois avec le copiste de la Bible
de Lausanne. Mlle Werner prouve par bonnes raisons que

c'est un seul et nieme personnage ; c'est bien la main du

syndic Servion qui copia, entre 1455 et 1462, la version Iran

gaise de la Bible en quatre volumes in-folio, dont deux sont

encore ä la Bibliotheque cantonale, les deux premiers ayant

disparu. Cette Bible fait partie d'une famille de manuscrits

qui n'existe qu'ä Lausanne et ä Geneve, caracterisee par le

fait qu'on y trouve meles au texte les noms de Pierre Arron-
chel et du prevost de Lausanne, Martin Le Franc. II s'agit
de ce qu'on appelle les Bibles historiees ä prologues. Le

meme Servion orna sa Bible d'enluminures, mediocres a la

verite. A defaut de valeur artistique, ce manuscrit presente,

outre l'interet que lui confere sa place dans l'histoire de la

Bible, celui d'un acte de foi du magistrat genevois.
L'etude de Mlle Werner, dont la Societe d'histoire et d'ar-

cheologie de Geneve a eu la primeur, est justement applau-
die. M. Roulin, directeur de la Bibliotheque cantonale, qui
a bien voulu nous confier un moment cette Bible venerable,

ajoute qu'elle provient de la maison d'Aspre, ä Aubonne,
autrefois propriete des de Pesme, apparentes aux Servion.

Pour la premiere fois nous avions des projections ä l'epi-
diascope. L'appareil, obligeamment prete par M. Schnell,

photographe ä I.ausanne, a parfaitement montre armoiries
et miniatures. II nous plait qu'une dame ait la premiere
beneficie de l'initiative de la Societe vaudoise d'histoire et

d'archeologie.
M. Frederic-Th. Dubois, bibliothecaire, fait ensuite une

communication sur les Lettres d'armoiries vaudoises. II
s'agit des lettres de noblesse et des diplömes accordes ä des

Vaudois par des souverains etrangers, du XVme siecle ä la fin
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du XVIII»«. Apres avoir enumere les families qui regu-

rent ces diplömes, M. Dubois expose les raisons pour les-

quelles ils furent accordes, et etudie les formules employees.

Beaucoup de ces documents n'existent plus, mais il a pu en

retrouver les minutes ou la date de concession. Plusieurs

originaux, encore munis de leurs sceaux, sont exposes dans

la salle, d'autres sont projetes sur l'ecran.
Ce travail, fruit de recherches aux archives de Vienne,

Turin, Berlin et Londres, paraitra dans les Archives heral-

diques suisses. M. Reymond salue en M. Dubois le « roi
d'armes » qui a pourvu d'armoiries, par un effort de plus
de vingt annees, cent cinquante communes vaudoises.

Enfin nous entendons M. Albert Burmeister sur Le
general Jomini et ses editeurs. Inlassable dans ses recherches

sur sa cite, M. Burmeister a etudie un dossier acquis il y a

quelques annees par la Bibliotheque cantonale et contenant
une longue correspondance entre Jomini et ses editeurs pari-
siens. Ces lettres font connaitre d'une fagon plus precise la

methode de travail du general et son caractere, susceptible
et empörte, mais loyal et franc. Cette etude paraitra dans la
Revue historique vaudoise.

Seance levee ä 17 h. 15.

H. M.


	Société vaudoise d'histoire et d'archéologie

